
Denize Lauture, professeur et poete, fait partie de la diaspora haitoise de New
York. Sa poesie, d'un lyrisme simple et beau, s'impregnesouvent d'images qui
parfois charment, parfois choquent. Ses publications incIuent deux recueils de
poesie: en creole, The Blues ofthe Lightning Metamorphosis (1987) et en anglais,
When the Denizen Weeps (1989), et deux livres pour enfants: Father and Son
(Putnam, 1993) and Running, the Road to ABC (Simon and Schuster, 1995).

Le Poeme de J ennifleur

I'El-lle s'appelait
L.WI Jennifer.
Ecrire, elle aimait.
Dessiner, elle adorait.
Elle dessinait
Des etoUes et des soleUs
Des lunes et des cometes;
Elle dessinait
De petites fleurs
Et al'ombre de la derniere petite fleur
Toujours elle signait:
«JENNIFLEUR».

L'Arbre-monstre

r:r- 'ai vu l'arbre-monstre
IIIDe l'ultime poesie.
Ses branches etaient d'or.
Leurs pointes etaient des javelots.
Et elles se penchaient,
se courbaient, s'ereintaient
Pour ecrire des poemes
Des poemes tetes-en-bas
Sur le tronc, d'or,
Mais qui suintait du sang.
J'ai vu cette collection verticale
De poemes aux mots miroitant,
Tete-en-bas, or et sang.

La Petite abeille

fiJi a petite abeille butine
~ Le pollen de la fleur.
Son ronronnement resonne
Dans le coeur du poete
Et se transforme
En petit poeme,
Un petit poeme
Aussi doux que le miel
Que sera bientot
La poudre doree du pollen,

La petite abeille butine
Le pollen de la fleur...

r:r- e me nourris de miel,
III Salive d'abeilles,
Et non de venin,
Salive de serpents.
Dans mon coeur
L'on entend
Un doux ronronnement,
Et non un sifflement effrayant.
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